
PENTATHLON DES ARTS SUR LES JEUX OLYMPIQUES ET 
PARALYMPIQUES  

 

 

En 2024, l’organisation des Jeux Olympiques et Paralympiques (JOP) à Paris constitue une 

occasion de renforcer le lien entre l’Ecole et le sport, de développer la culture sportive et de 

renforcer les passerelles entre le monde scolaire et le mouvement sportif afin d’encourager 

la pratique physique et sportive des enfants et des jeunes.  

 

En effet, les Jeux olympiques et paralympiques sont porteurs de valeurs qui ne se réduisent 

pas au sport lui-même. Leur valorisation dans l’institution scolaire doit pouvoir se réaliser au-

delà de la pratique de l’éducation physique et sportive et du sport scolaire et impliquer des 

disciplines diverses, notamment dans les domaines artistiques. Au travers des Jeux 

olympiques et paralympiques doivent être interrogées les valeurs de l’olympisme, à savoir 

l’excellence, l’amitié, et le respect, qui ne sont pas propres au sport, mais qui sont 

notamment partagées par le sport et les disciplines artistiques. En articulant ces deux 

domaines, le pentathlon des arts sur les Jeux olympiques et paralympiques s’attache ainsi à 

favoriser le développement de projets artistiques et culturels sur le sport et l’olympisme.  

 

 

Renouer avec l’idée originelle de Pierre de Coubertin 
 

Dès 1906, à l’initiative de Pierre de Coubertin, le Congrès olympique réuni à la Comédie 

française s’interroge sur la manière de renouer avec l’idéal esthétique des Jeux de la Grèce 

antique et soutient la proposition d’inclure aux prochains Jeux olympiques un « pentathlon 

des muses », constitué de cinq concours d’art en architecture, sculpture, musique, peinture 

et littérature, sur des thèmes en lien avec le sport ou les Jeux olympiques. Ces concours 

d’art se déroulent sans interruption de 1912 à 1948, avant de disparaitre au profit des 

festivals culturels et expositions artistiques lors des Jeux olympiques suivants.    

 

Dans cet esprit, la ville de Paris mettra en place des « Olympiades culturelles » dans les 

arts, la mode et la gastronomie entre 2020 et 2024, qui précéderont deux mois de « festival 

des Jeux Olympiques » incluant les cérémonies d’ouverture et de clôture de la manifestation 

olympique. 

 

 

Une initiative interministérielle 
 

Le Président de la République s’est engagé à ce que tous les enfants bénéficient d’un 

parcours culturel cohérent et de qualité durant le temps de la scolarité et au-delà, avec la 

mise en place du Pass Culture pour les jeunes de 18 ans à 25 ans.  

Cette priorité des 100% d’élèves et de jeunes concernés par l’éducation artistique et 

culturelle est devenue un objectif commun des ministères de l’éducation nationale et de la 

culture. Les arts et la culture doivent occuper une place centrale au sein de l’Ecole car cela 

permet aux élèves de développer leurs cinq sens, de travailler à la fois sur l’émotion par la 



pratique artistique, la confrontation aux œuvres et la connaissance. C’est l’objectif du 

parcours d’éducation artistique culturelle et sensorielle (PEACS).  

 

Afin de renouer avec l’idée originelle de Pierre de Coubertin d’associer étroitement le sport et 

l’art tout en l’inscrivant dans le cadre scolaire, un pentathlon des arts sur les Jeux 

olympiques et paralympiques est ouvert annuellement pour les élèves du premier et du 

second degré, sur la base du volontariat, à compter de cette rentrée et jusqu’en 2024. Il 

associe le ministère de l’éducation nationale, le ministère des sports et le ministère de la 

culture. 

 

Le pentathlon des arts  a vocation à s’inscrire naturellement dans les parcours d’éducation 

artistique et culturelle des élèves. Il est constitué de projets collectifs dans les domaines 

suivants : 

- créations numériques et audiovisuelles ; 

- musique et arts du spectacle vivant : musique, danse, arts du cirque, théâtre… ; 

- arts plastiques : dessin, peinture, photographie, sculpture…; 

- écritures : poésie, nouvelles... 

- design et architecture 

 

Principes généraux 
 

Le public visé par le pentathlon des arts est principalement celui des écoles et 

établissements labellisés Génération 2024. 

 

Afin de développer la culture sportive des élèves et le lien entre l’Ecole et le sport, toutes les 

écoles et tous les établissements labellisés Génération 2024 devront mettre en avant les 

liens qui existent entre les qualités artistiques et les valeurs du sport et de l’olympisme, lors 

des manifestations ou événements sportifs qu’ils organisent. Les autres établissements 

pourront être associés à la mise en œuvre des différents projets.  

Ainsi, les équipes pédagogiques pourront associer une performance culturelle à chaque 

performance sportive. Chaque école et chaque établissement établira son programme 

culturel et sportif avec une thématique de son choix en fonction de son contexte et des 

projets artistiques de l’école ou de l’établissement.  

A travers ces programmations, l’objectif est de développer chez les élèves, au quotidien, le 

plaisir de mener ensemble des activités sportives et culturelles. 

 

Le cahier des charges pour la labellisation des écoles et établissements Génération 2024 

introduit un lien entre le sport et la culture : 

« Des activités artistiques et culturelles peuvent également être envisagées en complément 

et en cohérence avec les activités sportives retenues en lien avec le Parcours d’éducation 

artistique et culturelle ».  

 

L’intérêt de ces projets est d’être mené sur le long court, en classe ou à plusieurs classes, en 

liaison école-collège dans le cadre du socle, lors de rencontres sur l’ensemble de l’année, 

mais aussi dans le cadre d’un projet global pluriannuel sur les temps scolaires et hors 

scolaire, irriguant l’ensemble du territoire. Ils s’inscriront dans le volet culturel du projet 

d’école ou d’établissement et concernent l’ensemble de la communauté éducative : il 



conviendra donc d’y associer notamment les parents d’élèves et les partenaires 

institutionnels et associatifs. 

 

Le pentathlon des arts sur les Jeux olympiques et paralympiques repose sur une production 

ou une performance artistique collective des élèves, à l’échelle d’une classe, d’un groupe 

(par exemple dans le cadre d’un atelier ou, pour la danse, de l’association sportive) ou d’un 

établissement.  
Chaque projet concerne l’un des cinq domaines constitutifs du pentathlon, mais des 

hybridations entre domaines sont possibles. Les productions et performances artistiques des 

élèves doivent s’inscrire dans un temps long qui favorise la rencontre avec les œuvres et les 

artistes, les pratiques de création et d’expression artistique, et les connaissances culturelles 

relatives aux articulations entre l’art et le sport. Les projets pédagogiques supports du travail 

des élèves doivent nécessairement s’appuyer sur un partenariat avec des artistes. Le cas 

échéant, ils peuvent bénéficier de tutorats par la présence d’étudiants d’écoles supérieures 

(art, design, architecture, conservatoires…) ou des parcours Arts à l’université. 

 

Un temps formel de présentation des productions et performances artistiques des élèves 

devant leurs pairs ou, plus largement, devant la communauté éducative, est obligatoire : 

chorégraphie en danse, lecture des poésies et nouvelles en littérature, exposition des 

créations en art plastique, présentation des créations numériques ou audiovisuelles. Ces 

temps de valorisation peuvent concerner des performances artistiques encore en création. 

Les productions des élèves pourront être valorisées lors de temps forts comme « la journée 

des arts à l’Ecole ». 

 

 

Pilotage 
 

Le pentathlon des arts est placé sous la responsabilité du ou des recteurs d’académie, du 

directeur régional/départemental de la jeunesse, des sports et de la cohésion sociale et du 

directeur régional des affaires culturelles. Pour le déploiement du dispositif, les autorités 

s’appuient respectivement sur les délégués académiques à l'éducation artistique et à l'action 

culturelle (DAAC) et les référents Génération 2024 auprès des recteurs, le référent 

Génération 2024 auprès de la DRJSCS et la personne en charge de l’éducation artistique et 

culturelle à la DRAC.  

Le copil Génération 2024 installé dans chaque région académique pour la labellisation des 

écoles et établissements a vocation à encourager et évaluer le dispositif de pentathlon des 

arts. En ce cas, il est élargi au directeur régional des affaires culturelles. 

 

Au niveau national, le dispositif est piloté par le comité de suivi Horizon 2024 coordonné par 

le délégué ministériel aux Jeux olympiques et paralympiques pour le ministère de l’Education 

nationale, élargi à un représentant du ministère de la Culture. 

 

 

 

 

 

 



ANNEXE 

Propositions de pistes possibles pour les écoles et les établissements 

 

Pour initier les projets au sein des écoles et des établissements, certains domaines 
artistiques sont plus à même d’être conviés et constituent historiquement des traits d’union 
entre le sport et les arts.  
 
L’image et le mouvement 
 
Le sport a inspiré de nombreux cinéastes. Les valeurs du sport peuvent être étudiées au 
travers d’extraits de films. L’académie de Créteil développe par exemple un projet sur la lutte 
contre le racisme à partir du film « Les couleurs de la Victoire » (http://www.ac-
creteil.fr/cid117282/-ressources-eps-les-valeurs-de-l-olympisme-un-film-un-module-
pedagogique.html). 
L’histoire du cinéma au travers des films traitant d’athlètes pourra être abordée. Les frères 
Lumière ont ainsi largement emprunté aux situations sportives dans leurs premiers essais 
cinématographiques. 
 
Les images fortes de sport, qu’elles soient animées ou fixes, font partie de la culture 
populaire. Des rencontres avec des photographes ou des cinéastes peuvent être envisagés, 
de même que des concours de photographie ou de reportage, par exemple dans le cadre de 
la semaine de la presse et des médias, ou encore des projets avec des artistes 
photographes, ainsi que recherche d’images d’archives.  
Des dispositifs comme « Ecole au cinéma » ou « Collège au cinéma », peuvent venir en 
soutien de certains projets.  
 
Le patrimoine culturel sportif 
Les objets du patrimoine culturel sportif historique ou contemporain peuvent être convoqués 
dans les projets menés par les établissements. Les projets peuvent inclure des 
déplacements dans les lieux d’archives, par exemple à l’INSEP (Institut national du Sport, de 
l’expertise et de la performance, ou aux archives nationales et départementales. Des 
expositions, des productions pourraient alors être réalisées par les élèves. 
L’histoire de l’architecture au travers de l’étude des bâtis sportifs pourra être abordée. 
Plusieurs fonds de collections de nombreux musées sur l’ensemble du territoire se font 
l’écho de la question sportive de manière spécifique, mais aussi d’œuvres autour du 
mouvement, de la cinétique, du corps, etc., dans une approche plastique et sensorielle. 

- Le dispositif « La Classe, l’œuvre ! » est par exemple  susceptible de favoriser 
cette mise en œuvre de valorisation des collections autour du corps, du mouvement, 
de la geste sportive... 

- Un travail renforcé avec les FRAC, présents sur l’ensemble du territoire, pourrait 
valoriser et favoriser une approche de l’art contemporain très imprégné par le 
mouvement, par la contemporanéité du sport, Art photographique, Art vidéo, Street 
arts, Graff, art des rues… l’art faisant effraction dans la geste sportive. 

- Canopé propose quelques analyses d’œuvres anciennes ou contemporaines : 

https://www.reseau-canope.fr/la-grande-ecole-du-sport/disciplines_sport-et-

arts987.html#bandeauPtf 

 
La musique, symbole de diversité et d’union 
Il sera intéressant d’inviter les chorales et les ensembles instrumentaux des écoles et des 
établissements scolaires labellisés à se produire en préambule d’événements sportifs. 
Ces chorales pourraient chanter tout particulièrement La Marseillaise, en s’appuyant sur les 
outils pédagogiques proposés en ligne sur le site Eduscol à l’attention des enseignants : 
http://eduscol.education.fr/cid55237/enseigner-la-marsellaise-a-l-ecole-primaire.htmlv  
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https://www.reseau-canope.fr/la-grande-ecole-du-sport/disciplines_sport-et-arts987.html#bandeauPtf
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http://media.eduscol.education.fr/file/Marseillaise/88/8/marseillaise_depliant_web_175888.pd
f  
http://eduscol.education.fr/histoire-geographie/actualites/actualites/article/une-ressource-ila-
marseillaisei-histoire-dun-hymne.html  
Littérature, écriture et éloquence 
Parlée par 274 millions de locuteurs sur tous les continents, la langue française participe au 
rayonnement de la France dans le monde. Langue officielle des Jeux olympiques, elle 
constitue un lien entre les peuples. 
La pratique sportive a été et est une source d’inspiration pour les écrivains, sportifs ou non. Il 
sera intéressant de donner à lire les grandes œuvres qui ont pu être produites, d’Homère à 
Decoin en passant par Rabelais, et de proposer aux jeunes de s’essayer à la rédaction 
d’essais ou d’articles journalistiques. Les rapports entre littérature et sport gagneront à 
s’appuyer sur les documents proposés par Canopé : 
https://www.reseau-canope.fr/la-grande-ecole-du-sport/disciplines_sport-et-
litterature986.html#bandeauPtf 
Des joutes verbales pourront être organisées dans le cadre d’un travail sur l’éloquence, lors 
de manifestations sportives. Les projets théâtraux et danse ont aussi toute leur place. 
Plusieurs dispositifs pourraient prendre une coloration EAC JOP 2024 en partenariat avec 
les associations et institutions concernées :  

- « Le Printemps des poètes », qui porte de multiples actions éducatives ayant déjà 
fait leurs preuves et forte d’un réseau important d’artistes ;  

- « Poésie en liberté », constituée d’un maillage de bénévoles à travers le monde 
francophone et qui propose un concours de production de poèmes auprès d’élèves 
lycéens ou étudiants. 

- L’opération « Dis-moi dix mots », qui pourrait aussi porter cette volonté de 
rapprocher les arts et la pratique sportive (avec par exemple des thématiques 
spécifiques sur le choix des mots, etc.) 

Des résidences d’artistes pourraient être prévues avec un travail autour de l’émotion du 
corps, corps dansés, corps expressifs, corps en mouvement… 

- « Création en cours », est un dispositif qui concerne les résidences d’artistes ; 
d’autres dispositifs peuvent être créés. 
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